
 
Catholiquedu.net propose   
 
                                        …. 
 
                                                  une Agapé-thérapie à domicile 
 
 
 
Méditation bi-mensuelle,  
pour suivre paisiblement ses 19 étapes (aujourd’hui étape 17). 
 
 
 

 

Etape 5 : Repentir universel pour les Transgressions 

universelles de l’humanité : Purification de la Mémoire 

catholique de notre monde intérieur et extérieur :  
Purification dans la Mémoire de l’humanité originelle, 

Purification dans la Mémoire spirituelle du Corps 

Mystique du Christ reçue en ma Mémoire surnaturelle et 
chrétienne… , Purification universelle anticipée dans les 

Noces de l’Agneau. 

Divers exercices et enseignements, pour faire entrevoir et 
introduire cette purification divine de la Mémoire 

ontologique.  
 
 
 
 
Dans cette cinquième avancée de notre agapè pneumato-surnaturelle de la Mémoire ontologique, 
nous proposons, après la pratique mystique carmélitaine expliquée pour la 5ème Demeure de 
l’Union Transformante, une approche toujours plus solidaire de son accomplissement dans le 
Mariage spirituel accompli, de notre Alpha jusqu’à notre Oméga : purification avec l’Agneau de 
ceux qui en Lui le suivent partout où Il va. En MEMOIRE de Lui, comme Il nous a dit de le 
faire…  
 
 
Il est conseillé de reprendre en cette étape l’exercice de l’anticipation à l’appel soudain évoqué 
dans l’étape finale de l’agapè précédente : Anticiper l’appel soudain à cette rencontre nouvelle de 
la liberté de Dieu mais dans la liberté divine, cette fois, où je suis identifié à  tous les hommes, 

enfants, et pécheurs de ce monde, comme dans une seule Chair où tous me sont présents, 



comme vase communicant, et où je suis comme leur âme, leur cœur, leur prière, leur supplication, 
leur voix commune, leur présence, leur père et leur mère, leur frère et leur sang. Mémoire et chœur 
eucharistique…  
 
(Ce texte, tiré du livre des prophéties, est repris ici dans cette nouvelle perspective).  
 
Déjà évoqué en agapè 15 et 16, mais vécu cette fois-ci dans l’exercice filial de corédemption de ceux 
qui devraient vivre l’Union ultime avec les Noces de l’Agneau, comme exprimé à chaque messe : 
« Heureux les invités aux Noces de l’Agneau ! ». Très adapté à l’exercice spécifique de cette étape de 
purification de la Mémoire dans le Christ.  
 
Elle introduira nos lectures présentées sous forme d’enseignements, et les propositions d’exercices 
d’Union, lesquelles prolongeront l’aspiration de notre mémoire et son affinité avec celle de Jésus, 
Marie, et Joseph glorifiés…qui ne cessent d’intercéder pour nous tous, au-delà du Voile ! 
 
 

 

Préambule  à l’EXERCICE de purification 
Le but de notre travail : prendre conscience, prendre acte de ce fait que nous avons 

eu notre part libre d’acquiescement des ténèbres de l’Oubli et de la Séparation du Père dans notre vie 
solidaire et responsable du monde des hommes en lequel Dieu nous a inscrits dans son Acte de 
création, réinséré dans notre in-Corporation dans le Corps Mystique vivant de Son Fils Jésus-Christ 
Notre Seigneur ; Il nous a créés et re-créés à Son Image et à Sa Ressemblance, afin qu’unis à Lui et Le 
servant comme Créateur, nous puissions régner sur la Création toute entière (Prière Eucharistique 
IV) ; et Il va encore et encore nous confier l’Univers et tout ce qui existe dans Sa Main paternelle, 
comme en notre vie embryonnaire. Et, en notre vie Unitive, comme apôtres des Temps qui s’ouvrent, 
apôtres en notre Liberté du Don de la Charité universelle, il nous redonne cette capacité torrentielle 
(Dialogue de Ste Catherine de Sienne) pour la rédemption vivante du monde des hommes… Ainsi, 
l’Evangile sera proclamé à toute la terre ! 
 

 
ETAPE initiale : Anticiper l’appel soudain et universel de 

Dieu notre Père pour une liberté divine partagée en un 

seul Troupeau et un seul Pasteur. 
 

Recevoir la suite de ces lignes comme une anticipation, en se l’appropriant, et en la vivant à l’avance dans toute sa force … 
par la foi.        
 

Phase 1 : Anticiper et se préparer à l’ouverture en profondeur de cet Avertissement 

universel comme  l’unisson dans tous les cœurs humains (prendre quatre minutes pour cette phase) :    
 
Bientôt, très bientôt, J'ouvrirai soudainement: J’ouvrirai soudainement Mon Sanctuaire dans le 
Ciel… [Votre Corps originel, Sanctuaire de ma Paternité Divine Vivante, va s’ouvrir 
spirituellement comme l’unique Demeure,  la plus élevée et la plus profonde spirituellement, de 
ma continuelle Présence d’Amour et de Bonté, comme dans un seul Corps originel] Et là, de tes 
yeux dévoilés, tu percevras comme une révélation secrète: des myriades d'Anges, de Trônes, de 
Dominations, de Principautés, de Puissances, tous prosternés autour de [la manière admirable 
dont l’Immaculée Conception a acquiescé au Don qu’Elle y recevait lorsqu’Elle y fut créée, et 
qui attira face au Saint des Saint de Son Corps originel l’admiration, l’adoration de Ma 



Présence épousée en Son Corps originel et la Proximité universelle des myriades angéliques] : tu 
percevras comme devant un miroir le dévoilement du Secret de cette Arche de l'Alliance.   
 
Puis, [la communion immédiate de l’enfant et de son Père renouvelant en Elle une Unité 
parfaite, comme ils auraient dû le faire continuellement en chacun de vous tous, rayonna sa brise 
silencieuse et fraîche, laissera la place à la voix d’un silence délicat à l’infini d’une Présence qui 
caresse le visage, vraie Présence du Saint Esprit, brise ineffable qui va inonder le visage de ceux 
qui restent fondues en Elle ; une nouvelle fois … comme alors …] un Souffle effleurera ton 
visage… [Et les trois grandes merveilles de cette fraîcheur délicieuse de son Onction silencieuse 
seront si puissantes et si profondes, que le fascinant et le tremblement effet qu’ils en produiront 
dans les plus hautes parties de ton esprit étonné et solidaire, la soudaineté de ses Lumières 
immédiates et délicates n’attendant de toi que de les transmettre et communiquer gratuitement à 
tous ceux qui ne savent pas s’y unir à cet instant, sa Présence fracassant tous les contraires de la 
vie sans Amour et sans Dieu, te seront présentes, comme une évidence inattendue, mais surtout 
comme un appel pressant à se donner grâce à toi à tous les angoissés du monde ] : les Puissances 
du Ciel trembleront, les éclairs de la foudre seront suivis du fracas du tonnerre.  
 
Soudainement viendra sur toi un temps de grande détresse, sans précédent depuis le jour où les 
nations ont connu l'existence" (Dn 12,1). [En ce jour une demi heure a suffi pour que chaque 
homme de la terre de Babel, au même instant, soit saisi par l’intervention directe de Dieu dans 
son âme, avec une force et une puissance si irrésistible que tous s’en réveillèrent divisés et 
étrangers ; prophétie de cet Avertissement dont je vous parle et qui lui sera semblable en ce que 
la soudaineté de cette révélation se fera en toi en même temps que dans tous les autres habitants 
de la terre, elle lui sera opposée en ce sens qu’elle appellera chacun à donner à tous les autres de 
quoi retrouver le langage unique du Père de votre vie ; ce sera certes un trésor pour l’homme 
nouveau préparé, mais une détresse pour le vieil homme :] 
 
Car Je vais permettre à ton âme de percevoir tous les événements de ton existence: Je les 
dévoilerai l'un après l'autre. A la grande consternation de ton âme, tu réaliseras combien tes 
péchés ont fait couler de sang innocent d'âmes victimes. Alors, Je ferai voir et prendre 
conscience à ton âme combien tu n'as jamais suivi Ma Loi,  
 
Comme [dans une magnifique révélation, une ouverture venue du Ciel depuis le Livre de la Vie 
d’en Haut et en même temps du fond de vos profondeurs d’innocence divine blessée, je te 
garderai pour cette épreuve en présence de Marie, Immaculée Conception qui devra être 
envoyée partout par vous dans le monde comme une espérance, une consolation, un modèle, une 
communion et un recours pour vous reprendre ensemble avec Elle et comme Elle] : oui, comme 
un parchemin qui se déroule, J'ouvrirai l'Arche de l'Alliance… 
 
Et Je te rendrai conscient de ton irrespect envers la Loi. [Je rendrai à travers ton cœur 
l’Humanité toute entière consciente de sa dignité dans l’unité totale d’Amour de Dieu et de Celle 
qui vous sera alors si proche, Reine d’Amour  et Médiatrice de vie, Amour qui faisait l’objet 
continuel de votre refus et de votre oubli désormais conscient]. 
 
Phase 2 : Dans l’Avertissement, repentir mondial pour les Transgressions communes et 

universelles, en demandant Pardon au Père (prendre quatre minutes pour cette phase) :     
 
Si tu es encore [dans la grâce des saints que t’a donnée Jésus crucifié dans son Eglise, si tu es 
encore au pied de Sa croix comme Marie, ferme dans la foi et fervent dans l’espérance, actif 
dans ton union à Jésus Crucifié ton Roc, bref si tu es encore] en vie et debout sur tes pieds, les 
yeux de ton âme verront une Lumière éblouissante, comme les miroitements d'innombrables 
pierres précieuses. … Si tu es encore en vie et debout sur tes pieds, les yeux de ton âme verront 
une Lumière éblouissante, comme les miroitements d'innombrables pierres précieuses, comme 
les feux de diamants cristallins, une lumière si pure et si éclatante que, bien qu'en silence des 



myriades d'anges soient présents alentour, tu ne les verras pas complètement parce que cette 
Lumière les dissimulera comme une poussière d'or; ton âme ne percevra que leurs silhouettes 
mais pas leurs visages. Alors, au milieu de cette éblouissante Lumière, ton âme verra ce que dans 
cette fraction de seconde elle a vu jadis, à ce moment précis de ta création... [Après  la phase 
mariale voici la phase du père glorieux de notre nouvelle vie : la présence de Joseph glorieux. 
Une phase qui nous place dans la fécondité discrète mais sensible et extrêmement vaste des 
intériorités angéliques. Joseph comme miroir s’assimilant les myriades des 9 Hiérarchies 
angéliques. Lui qui, dans sa vie renouvelée par sa communion absolue, corps, âme et esprit, avec 
l’Immaculée Conception en communion avec nous tous, a pu devenir le témoin et le chemin de la 
purification soudainement appelée de toute Mémoire originelle. En sa présence, tes yeux vont 
voir ce reflet vivant de la Paternité divine !] 
    
Ils verront: Celui qui le premier vous a tenus dans Ses Mains, les yeux qui les premiers vous ont 
vus; ils verront: les Mains de Celui Qui vous a formés et vous a bénis... ils verront: le Plus 
Tendre Père, votre Créateur, tout revêtu d'une redoutable splendeur, le Premier et le Dernier, 
Celui qui est, qui était et qui doit venir, le Tout Puissant, l'Alpha et l'Oméga: Le Souverain. 
 
Abasourdi en prenant conscience, tes yeux seront [saisis, emportés dans un désir de ne plus 
bouger du moindre souffle, pour ne pas abîmer la délicatesse et la fragilité de ces moments 
ineffables, ils seront]  paralysés de crainte en voyant les Miens qui seront comme deux Flammes 
de Feu (Apo 19, 12). Alors, ton cœur reverra ses péchés [et il prendra conscience des péchés de 
tous tes frères, comme s’ils t’appartenaient en propre, et pour lesquels tu n’avais jamais songé 
qu’il fallait demander pardon]  et sera saisi de [contrition et d’amour, de larmes chaudes et 
divines] de remords.  
 
Dans une grande détresse et une grande agonie, tu souffriras de ton irrespect de la Loi, réalisant 
combien tu profanais constamment Mon Saint Nom et comme tu Me rejetais Moi ton Père... 
Frappé de [cette peur saisissante de refaire encore un mouvement de liberté trop humaine, de 
cette crainte de troubler même de manière infime par toi-même encore une fois un si grand 
appel, frappé de cette inquiétude] panique, tu trembleras et tu frémiras [dans le fascinendum et 
le tremendum : avec crainte d’Amour et tremblement divin] lorsque tu te verras toi-même [et 
surtout, comme toi, chacun des hommes hébétés comme toi par toute  la terre] comme un 
cadavre en putréfaction, dévoré par les vers et par les vautours [dans les Demeures de votre vie 
qui n’ont pas encore été purifiées par la grâce transformante, et pour lesquelles tu te feras en 
union avec eux tous suppliante et toute attente] . 
 
 
Phase 3 : Dans la Transformation unitive de l’Avertissement, s’envoler ensemble vers la 

Parousie de Jésus Vivant dans ses Noces ultimes (prendre quatre minutes pour cette phase) :     
 
Et si [tu te sens prêt, en communion lumineuse et vivante avec tous les appelés, à voler à travers 
les airs à la rencontre du Seigneur, à courir vers Celui qui nous sauve pour les Noces de 
l’Agneau :si] tes jambes te soutiennent encore, Je te montrerai ce que ton âme, Mon Temple et 
Ma Demeure, nourrissait durant toutes les années de ta vie.  
 
A ton grand [étonnement, tu verras à quel point la sainteté que j’attends de vous n’est pas de 
cette terre, à ton grand] effroi, tu verras qu'au lieu [du désir vivant de courir et être trouvés 
dignes de participer avec les saints aux Noces de l’Agneau, à la dernière Messe du Corps 
mystique vivant de Jésus entier et vivant, qu’au lieu] de Mon Sacrifice Perpétuel,  
 
[tu appartenais bien à la communauté de ceux avec qui ..] tu chérissais la Vipère,  
 



et que tu [n’étais pas si inactif que cela dans la production moderne de l’Abomination de la 
Désolation que prophétisa avec effroi le glorieux Ange Gabriel il y a 2530 ans au Prophète 
Daniel, par ta complicité passive et même ouvertement active en pensée en parole et en actes 
intérieurs et extérieurs concrets à la libéralisation universelle des avancées abominatoires de la 
soi-disant Science dans le Saint des Saints du corps originel humain réservé à Dieu Seul, 
indifférent à Celui que ce clonage blasphématoire blessait dans l’Amour extraordinairement 
vulnérable de la Paternité de Dieu en notre chair originelle ! Non ! Toi-même, tu le verras : c’est 
bien toi, et avec toi ta génération en union avec toi, qui] avais érigé cette Désastreuse 
abomination dont a parlé le prophète Daniel (Mt 24, 15) dans le domaine le plus profond de ton 
âme: le blasphème, le blasphème, qui coupe tous les liens célestes qui t'attachent à Moi ton Dieu 
et crée un gouffre entre toi et Moi ton Dieu.  
 
Lorsque viendra ce Jour, les écailles de tes yeux tomberont afin que tu perçoives combien tu es 
nu et comme en toi, tu es un pays de sécheresse... Malheureuse créature, ta rébellion et ton déni 
de la Très Sainte Trinité ont fait de toi un renégat et un persécuteur de Ma Parole. Alors, [la 
Nuit accoisée de ton âme ensevelie dans le repentir mondial du Christ crucifié, avec] tes 
lamentations et tes gémissements ne seront entendus que de toi seule.  
 
Je te le dis: tu te lamenteras et tu pleureras, mais tes lamentations ne seront entendues que de tes 
propres oreilles [telle est la nuit de l’esprit en la Transformation surnaturelle de ta liberté 
originelle à recréer dans la Croix glorieuse de Jésus le Fils du Père]. 
 
Je ne peux que juger comme il M'a été dit de juger et Mon jugement sera juste. Comme il en fut 
au temps de Noé, ainsi en sera-t-il lorsque J'ouvrirai les Cieux et que Je vous montrerai l'Arche 
de l'Alliance. "Car en ces jours avant le Déluge, les gens mangeaient, buvaient, prenaient 
femmes, prenaient maris, jusqu'au jour où Noé est monté dans l'arche, et ils ne soupçonnaient 
rien jusqu'à ce que le Déluge vienne tout balayer; ainsi en sera-t-il également en ce Jour" (Mt 
24, 38-39).  
 
Et Je vous le dis, si ce temps n'avait pas été abrégé par l'intercession de votre Sainte Mère, des 
saints martyrs et des mares de sang répandu sur la terre, [depuis les mérites et les trésors de 
patience des myriades d’enfants massacrés dans le sein et les laboratoires des hommes 
d’abomination, des congélateurs embryonnaires par toute la terre, incalculable cruauté vécue en 
chacun d’entre eux, incalculable nombre quotidien de victimes crucifiées attendant sous l’Autel 
un peu d’amour et de compassion chrétienne, ] depuis Abel le Saint jusqu'au sang de tous Mes 
prophètes, aucun d'entre vous n'y survivrait! [Vivez donc en communion affectueuse et vivante 
avec eux pendant ces jours terribles pour pouvoir sur Vivre à ces instants].  
 
Moi votre Dieu, J'envoie ange après ange annoncer que Mon Temps de Miséricorde arrive à sa 
fin, et que le Temps de Mon Règne sur terre est à portée de main. Je vous envoie Mes anges 
témoigner de Mon Amour "à tout ce qui vit sur terre, à chaque tribu" (Apo 14, 6).  
 
Je vous les envoie comme apôtres des derniers temps pour annoncer que le "Royaume du monde 
deviendra comme Mon Royaume d'En-haut et que Mon Esprit régnera pour toujours et à 
jamais" (Apo 11, 15) parmi vous. Dans ce désert, Je vous envoie Mes serviteurs les prophètes 
crier que vous devriez: "Me craindre et Me louer parce que le Temps est venu pour Moi de 
siéger en jugement!" (Apo 14, 7)  
 
Mon Royaume viendra soudainement sur vous, c'est pourquoi vous devez avoir constance et foi 
jusqu'à la fin…. Prie [aussi à l’avance] pour le pécheur qui est inconscient de son délabrement; 
prie pour demander au Père de pardonner les crimes que le monde commet sans cesse; prie pour 
la conversion des âmes; prie pour la Paix. ... ton Seigneur. 
 



 
 
 

2/ Enseignement sur le rôle participé de notre liberté 
personnelle avec la Transgression originelle et sa 

propagation, et notre Union avec Jésus pour y remédier.  
(cf. extraits du livre «Eclatement de l’UN»,   http://catholiquedu.free.fr/ZIPA.htm ) 
 
 

Nous avons commencé ainsi. Nous sommes fabriqués essentiellement avec de l’Amour, avec de la 
lumière, avec de la splendeur, avec la Présence vivante du Créateur et avec la Kabod : la gloire manifestée ! En 
effet, quand la paternité de Dieu nous donne non seulement l’être mais la vie, la vie implique nécessairement la 
lumière. Il y a donc forcément de la gloire dans ce premier instant ; et cela s’est passé dans une unité absolue ! 

 
Au départ cette demeurance du Roi de Lumière transfiguré, vivant, lumineux, présent, adapté à nous, 

prend toutes les dimensions, toutes les strates de notre expérience d’origine ; et cela dans l’unité diaphane d’une 
lumière vivante amoureuse, où le temps et l’éternité se trouvent unifiés dans la communion de Dieu vivant dans 
l’éternité et de nous dans le temps. Nous avons commencé avec l’Unité d’innocence divine ! Cette présence de 
Dieu en nous fut si puissante dans l’actuation du Créateur que l’unité en nous fut totale. Nous avons démarré 
avec cette innocence unifiante, laquelle demeure essentiellement dans notre 7ème demeure intérieure dans le 
point de vue le plus fondamental de notre corps actuel. Dans un ravissement total, vie divine et humaine à la 
fois, nous avons dit "oui ", nous nous sommes offert dans ce oui.  

Revenons sur cette origine vitale, don de la paternité divine sur nous, jusque dans l’aspect originel de 
l’intelligence et de l’esprit… Là, nous sommes fabriqués pour ainsi dire, originés, dans un " oui " éternel 
d’amour personnel, qui a fait notre liberté dans l’ordre du Don, dans la recherche et la soif de la vérité, 
éternellement. Voilà les trois grands " actes essentiels " qui ont originé le premier instant de notre vie dans 
l’âme et qui sont " imprimés " en nous, comme une lumière éternelle imprimant le corps et l’âme primordiale, 
comme dit saint Thomas d’Aquin, dans une « dictature intérieure » ( " indicio " ) ; un verbe intérieur, comme 
dit saint Jean : « Le Verbe de Dieu illumine tout homme à l’instant où il vient dans le monde ». 

  
Nous avons tous été pris dans ce " oui " éternel du "Me voici" de Jésus, de Marie, de saint Joseph, 

d’Isaac, d’Abel, des grands et saints innocents crucifiés de ce monde etc… pour nous livrer, pour nous donner. 
Essayons de voir ce qui s’est passé comme ébranlement profond dans notre âme au moment de la rupture 
causée par l’Amour séparant de Dieu dans l’origine, et par nos choix de participation personnelle à la 
propagation du péché originel. Il s’agira ensuite, simplement, de " se donner ", nous donner nous-mêmes 
comme re-donnés et trouver notre source dans le Don. La prière naturelle de l’union, de l’attention à l’Un, de 
cette source dans le " oui " éternel du Don, fait que nous ne supplions plus, nous sommes donnés ! A ce moment 
là le visage de l’homme réapparaît, son sourire revient, sa liberté devient aérienne, substantielle. Une fois que 
nous avons retrouvé cette " mémoire de l’Un " et que nous la réactualisons dans cette paternité toute simple et 
toute petite de Dieu qui est en nous, nous pouvons revivre en grâce rédemptrice cet éclatement de l’un avec le 
Père créateur. 

 
Cet éclatement de l’Union divine d’innocence originelle s’ébranle dans diverses directions :  
 
- L’ homme corps spirituel vivant récapitulateur du cosmos… Notre liberté passive est d’abord,  à l’advenue 
de la propagation qui nous tente, tentée de réagir en faisant le choix de la dispersion, le choix de la 
souffrance. …. Descriptivement, cette perte de relation de lumière récapitulatrice avec l’ensemble de l’univers, 
avec l’ensemble du monde vivant, avec l’ensemble de la création nous met dans un sentiment d’angoisse parce 
que nous ne savons plus où nous sommes. La nuit  a remplacé l’unité  dans la lumière et nous sommes tentés de 
tout tourner au tragique: ma vie se reçoit dans un nouvel état intérieur qui renonce à reconquérir une nouvelle 
unité du corps avec le principe lumineux du monde cosmique…. C’est un choix nocturne qu’on peut appeler 
« la métaphysique de la dispersion » car les éléments épars des atomes et des corps élémentaires étant 
dispersés, sans aucun ordre en eux-mêmes (il n’y a aucun ordre dans la matière pure) , l’indétermination 
domine. Si nous ne sommes pas déterminés c’est parce que nous avons renoncé à prolonger cette union 



profonde avec l’ensemble de la nature. Nous choisissons la nuit  parce qu'étant blessés en notre innocence 
divine, nous choisissons de ne … pas avoir à engager nos forces vives en direction du triomphe de la nature 
dans l’unité de l’homme et du règne de l’homme sur le monde. Le choix profond de l’homme s’est perdu. Mais 
nous pouvons le retrouver à travers l’innocence divine qui triomphe dans le Cœur du Christ. Ce choix de 
l’homme dans ce qu’il a de subtil, d’agile, de transparent (car l’homme est au-dessus du cosmos) est celui de 
l’innocence divine par laquelle nous nous retrouvons pleinement nous-même en notre nature ouverte et 
rayonnante sur le monde, comme dans la  7ème demeure retrouvée de notre maison cathédrale de cristal. Là, le 
lien vivant de lumière naturelle avec notre univers nous reste sans cesse disponible, prêt dans le Christ à nous 
être redonné ! 
 
- L’ homme comme puissance de beauté créatrice… L’Amour séparant de Dieu nous appelle à perpétuer la 
vivification créatrice de Dieu à travers et malgré la séparation. A l’Amour séparant de Dieu, nous voici confronté 
avec la tentation primordiale, perdant la pleine possession de cette unité dans la beauté et la splendeur… Notre 
liberté passive est alors tentée de réagir en faisant le choix  de NEANT, qui est un choix de mort en raison de 
notre liberté passive personnelle, non coupable mais responsable. Nous faisons ce choix du retour au " ex 
nihilo "  pour être semblable à Dieu comme Créateur car Dieu nous a créés "à partir de rien" et nous voulons 
retrouver cette odeur préalable à notre advenue produite par la puissance créatrice…. La mystique du New Age 
prolonge le cri de Nietzsche, pour retrouver l’état de néant qui précède notre advenue à l’être et à la vie dans le 
sein maternel dans la 1ère cellule. Toutes les expériences de régression sont basées là-dessus. Il est certain que cela 
peut retransformer notre conception psychologique des choses mais la catastrophe guette celui qui fait ce choix du 
néant métaphysique, l'obligeant à la dé-spiritualisation. Nous pourrions plutôt faire le choix d’être complément 
de l’acte créateur de Dieu, en nous ajustant. C’est le choix de la justice, le choix de l’AJUSTEMENT. (Saint 
JOSEPH, le Juste par excellence, a ainsi contribué à l'assomption du Corps par le Verbe de Dieu, à la mise en 
place et à la croissance du Corps mystique du Christ jusqu'à la splendeur incarnée de la Jérusalem spirituelle). 
 
- L’ homme comme PERSONNE – uni à la Présence de la Personne divine : Esprit, Père, Verbe de Dieu… A 
l’Amour séparant de Dieu, nous voici seul, perdant la pleine possession de cette unité contemplative ; quand, 
d’un seul coup, cette Lumière contemplative disparaît à notre perception, nous tombons dans un vide total bien 
réel au cœur de notre "intellect agent". La propagation du péché nous tente sur ce point : … la Lumière ne surgit 
plus à partir de nous et nous éprouvons un sentiment de peur et d’anxiété. Alors se créée en nous comme un 
vide spirituel qui s’opère par le fait de la lumière séparante. Ou bien ce vide de Dieu nous oblige à avoir un 
grand désir de retrouver cette vie contemplative, que nous ne pouvons plus avoir du dedans, et une grande soif 
de rechercher la vérité. C’est le choix de l’AVIDITÉ. (C’est pourquoi les âmes contemplatives sont des 
âmes de désir !). Ou bien nous pouvons choisir la vacuité… choix qui renonce à la reconquête de la 
contemplation spirituelle en Dieu.… Quand notre vie spirituelle consiste à nous répandre dans l’anonymat du 
néant, dans le vide absolu, nous refusons la finalité inscrite en notre origine, nous refusons le Verbe et l'Esprit 
Saint: abandonnant cette recherche de la Vérité ; c’est le refus de l’intelligence, le refus de la Volonté, le refus 
de la vie spirituelle ; et nous rentrons alors dans le métapsychique, dans la mystique des énergies. C’est la 
signature d’une détresse, d’un désespoir de l’intelligence qui abdique, qui pense que la vérité n’a pas de 
substance, qu’il n’y a pas de vérité. L’irresponsabilité majeure de l’homme est là. Le péché contre l’esprit de 
l’homme est là ! Ce choix du vide peut s’appeler aussi  choix du chaos … Les intellectuels qui ne sont pas 
contemplatifs sont source de chaos : Le primat de la négation est le grand principe des ateliers supérieurs de la 
synarchie néo Hégélienne. A travers ce vide, ce chaos, nous pourrions plutôt faire un choix de vie ou un choix 
d’avidité. Car c’est l’intelligence contemplative, toujours en désir, qui réordonne l’amour, réordonne les 
puissances, réordonne le corps et la chair, réordonne l’environnement à une finalité unique qui est, au fond, 
l’amour. Sans vie contemplative, plus d’harmonie en nous ni d’unité ni de vie spirituelle; il ne restera alors 
comme position de repli qu'une simple recherche d'équilibre fragile entre des choix toujours chaotiques ! 

 
- L’ homme comme vivant. A l’Amour séparant de Dieu, nous éprouvons alors une odeur de solitude 
métaphysique, qui tend à nous "isoler" dans la tentation ; Immergée dans une très grande nostalgie de l’unité 
entre ces deux présences, notre liberté passive est alors tentée de réagir en faisant le choix de nous réfugier dans 
une vie humaine sans vie divine, sans vie spirituelle, sans extase et sans sainteté. Autre choix possible dans cette 
perspective : le choix de mort de certains pendant la période embryonnaire.  Nous pourrions plutôt faire, au 
cœur de cette nostalgie, le choix recommencé de la vie divine dans le Mémorial de la Présence réelle de 
Dieu (Zycaron en hébreu). Expliquons: Nos puissances intellectives et affectives, à l'origine, nous l'avons vu, 
sont comme "en attente " il ne nous reste plus que la "Memoria Dei",  cette impression de la Loi éternelle, cette 
trace lumineuse du Créateur, vivifiante dans l’unité de notre corps et de notre âme. L’objet de la " Memoria 
Dei ", l’Un que nous avons reçu, n'est pas, lui, un objet à acquérir, à conquérir. La liberté de mémoire demeure 



sans cesse en nous comme une puissance passive: nous sommes passivement présents à l’Un, comme à 
l’absence de l'Un. Cette " puissance " a son objet: elle est " en acte ". Nous n’avons donc pas à actuer cette 
puissance. … Nous pouvons alors effectivement faire le choix d’abandonner ces puissances d’intelligence et de 
volonté, de nous réfugier dans la passivité de la " Memoria Dei ", et d'opter toute notre vie pour cette passivité. 
Nous refusons par là le dépassement de la vie spirituelle responsable, ce qui explique la domination du pli 
psychologique en nous, lequel peut se compliquer d'une tendance parapsychique: le paranormal et le 
métapsychologique. Se réfugier dans le point de vue de cette passivité, poussé à l’extrême, va donner 
l’hindouisme, le bouddhisme, le Samadhi sans racine: un choix de vie humaine sans vie divine. …Nous 
pouvons faire le choix de la passivité pour elle-même indépendamment de la recherche de la vérité : c’est le 
choix de la vacuité spirituelle. Nous pouvons également faire un choix d’actuation spirituelle, lequel se 
retrouvera dans nos aspirations à la vie divine, à la grâce, à la vie spirituelle. Ce capital en réserve de notre vie 
responsable jaillit d'une source: cette possibilité d’agir dans la lumière divine imprimée en nous, dans la 
présence de Dieu en nous. Comme le Père est source du Verbe et source du Saint Esprit avec le Verbe, il en est 
de même pour la présence de l’Un gardée en l'innocence spirituelle de notre mémoire essentielle: la mémoire 
ontologique, ou la liberté du don, notre tabernacle de l'Un, notre innocence divine est au " nexus " comme dit 
saint Thomas, c’est-à-dire à la racine, à l’origine (comme dit saint Augustin) des puissances actualisables de 
l’intelligence et de la volonté. Il faut donc retrouver la " Memoria Dei ", cette présence vivante du Créateur dans 
l’unité de notre corps, de notre âme et de notre esprit, pour rechercher à nouveau comment passer d’un acte 
d’adoration métaphysique à un acte d’adoration à la fois métaphysique et religieux qui prenne toutes les 
potentialités de ce qui existe dans notre vie. 
 
- L’ homme communautaire, membre vivant d’un corps mystique. Au départ nous faisons un seul corps 
mystique  avec Dieu, avec nos parents, avec toute la famille humaine et avec tous ceux qui sont avec Lui. A 
l’Amour séparant de Dieu, nous voici comme déconnectés de la pleine possession de cette unité : d’un seul 
coup il faut que nous puissions prendre notre place dans l'humanité à travers une solitude vivante. Nous devions 
donner notre part, garder notre place en aimant, mais quelque part nous ne pouvons échapper à une certaine 
odeur d’indifférence du monde de l'autre. Nous avons accepté de ne plus coopérer. Nous pouvons alors faire le 
choix de la famille, espace par excellence de cette absence de contradiction entre la spontanéité vitale et la 
dépendance. Après l’Amour séparant de Dieu notre liberté passive est tentée de réagir imparfaitement soit du 
coté du choix de la spontanéité vitale, soit du coté du choix de la dépendance.  Dans le sens de la dépendance 
nous pouvons faire le choix de l’abandon, le choix de l’irresponsabilité qui est aussi un choix d’absence: Le 
choix de l’absence métaphysique au niveau de la famille c’est le refus de la fécondité qui est très proche d’un 
choix de mort parce que dans la famille la coopération donne la vie et cette absence fait qu’on ne donne plus la 
vie ; la mort de la croissance ; le choix de ne pas grandir. Nous pouvons aussi faire le choix de la spontanéité 
vitale qu'est celui du désir. Poussé à l'excès, ce sera le choix nostalgique par excellence. Ce qui est commun 
entre les deux types de choix peccamineux pourrait se définir comme un choix d'isolement. 
 
- L’ homme comme créature. A l’Amour séparant de Dieu, nous voici seul avec notre corps, perdant la pleine 
possession de cette unité harmonieuse entre dépendance et liberté. Quand notre vie ne se trouve plus sous la 
dépendance vitale de l’Etre Premier et incréé il y a en nous une distinction qui s'opère entre la dépendance vis-
à-vis de l’acte créateur de Dieu et la liberté donnée par Dieu dans l’adoration. Nous allons avoir deux choix : 
Ou bien nous allons avoir une vie en attente d’absolu. Nous allons retrouver en nous cette soif d'absolu, cette 
soif de notre origine, cette soif de notre finalité : c’est le choix de l’incréé. Ou bien nous risquons de faire le 
choix de la séparation d’avec Dieu quant à la vie : c’est le choix de la limite, le choix du créé, le choix du 
péché, le yetser ara (le « mauvais penchant »), le ‘fomes peccati’des thomistes (foyer de la concupiscence). Ici 
la tendance vers le créé joue très fort. Le péché originel nous frappe ici dans notre choix personnel. Nous 
participons avec Adam au choix du créé personnellement. Sous l’influence de l’héritage adamique nous faisons 
ce choix, en plus ou en moins, dans une liberté passive d’origine et nous perdons trace de la grâce originelle. 
Mais à partir du moment où notre vie ne dépend plus de l’irrigation vitale de la donation paternelle  de Dieu, 
nous avons la nostalgie de cette aliénation qui peut se muer en choix de résignation négative. Mais nous 
pouvons la percevoir positivement, c’est à dire amoureusement; nous pouvons la percevoir négativement : nous 
avons peur d’être aliéné par Dieu. Peur de ne pas avoir assez de liberté, qui génère comme un phénomène de 
refoulement, avec une envie de ne pas dépendre du Créateur. C’est un refoulement originel par rapport à 
l’adoration. Une anamnèse bien utile nous rappellera comment s'est vécue ce saut entre le premier moment 
radieux de la première cellule et notre  premier moment existentiel ! ! ! 

 
-L’ homme est bon. L’acte créateur de Dieu achevé, son incendie d’amour, de vie, atténue ses flammes vives 
peu à peu dans notre chair, dans notre âme spirituelle, dans notre être personnel et dans notre impression 



d’Amour initial. A l’Amour séparant de Dieu, nous voici seul avec notre amour, perdant la pleine possession de 
cette unité à l'Amour de Dieu. A ce moment là, lorsque Dieu nous laisse à la possibilité du choix de l’autre 
pour L’aimer, comme nous sommes libres (nous avons tous une âme noétique), une liberté passive s’opère et 
nous oblige à nous mettre dans une attitude totale d’accueil car le don ne l’alimente plus du dedans de lui-
même ; nous voyons que ce n’est plus l’Autre amour qui détermine le notre. Il s’ensuit une nostalgie de cette 
unité entre l’accueil et le don. C’est pour cette raison que la Sagesse créatrice de Dieu a voulu la différentiation 
sexuelle car le corps lui-même montre cette distance comme étant un appel à dépasser cette nostalgie. Face à 
cette capacité d’accueil nous avons une double possibilité personnelle passive : Ou bien nous rentrons dans 
l’ attente de l’autre, l’attente du cœur, le désir de l’amour. C’est la philosophie de l’autre. Ou bien nous 
rentrons dans le repli sur nous qui est une vengeance de ce que l’Amour que nous recevions nous ne le 
recevons plus avec la même intensité, la même ardeur que celui de l’Amour éternel dans l'Un et dans le Bien en 
soi. Nous pouvons faire ce choix de n’aimer que nous-mêmes. C’est la philosophie du même. Ce choix du 
repli est un choix désespéré car dans l’Amour nous sommes toujours en attente et disponibles. Si nous avons été 
beaucoup plus sensibles à l’aspect de l’amour, le choix du repli sera beaucoup plus intense dans nos nostalgies. 
Ce choix du repli est la grande blessure métaphysique de la dimension de l’Amour qui est en nous. 

 
Les sept dislocations métaphysiques de la perception originelle de notre unité intérieure, qui 

demeure dans notre innocence divine, et dans notre mémoire corporelle et spirituelle, sont la structure de 
toute notre destinée intérieure vis-à-vis de notre Rédemption et de notre contrition, et surtout de notre 
capacité à exprimer un Repentir adapté à cette transgression universelle. 

 
Il faut les revivre actuellement depuis notre origine et les repasser avec notre Créateur dans l’Union du 

Christ. A partir de ce ressourcement dans l’attention à cette union retrouvée, à partir de cette replongée dans 
l’innocence initiale dans Celle du Christ, nous pouvons laisser Jésus crucifié tout reprendre, du dedans.  

 
Ayant évoqué à grands traits les sept éclatements de notre coopération originelle à la Transgression 

adamique, nous pouvons donc considérer comment le Christ se donne à nous à travers ces fêlures, à travers nos 
péchés, nos blessures, voir comment Il remonte dans l’aspect négatif de nos illusions, comment Il saisit en nous 
ce que nous Lui donnons dans l’état actuel de nos brisures, et de nos éclatements intérieurs, et voir comment Il 
va vivre en nous là où nous ne vivons pas de notre "Oui". 

 
Il y a donc une double exigence pour nous : 
La première est de retrouver, par l’adoration naturelle, la paternité naturelle de Dieu, du Créateur, 

l’odeur réaliste de l’Innocence divine originelle qui fut la nôtre. En même temps, en faisant oraison, il faut 
demander à Jésus de nous reprendre dans les dimensions où l’éclatement de l’unité d’innocence nous a mis, Le 
laisser habiter toutes les places vides, tous les abîmes de néant, de mort, de doute, de nuit, par son sang, par sa 
présence de Verbe de Dieu illuminant  tout homme en ce monde. 

 

3/ Exercice : méditer, voir, et rejoindre Jésus dans son intérieur, en 
voyant mes choix de Transgression s’effacer les uns après les autres 
dans ses effacements.  
 

Le Christ a eu sept grands effacements dans sa Passion. Chacun de ces effacements qui structurent la 
Passion de Jésus, sont là pour que nous puissions reprendre en Jésus cet état qu’Il nous donne de Lui-même 
absolument, corporellement, spirituellement, d’une manière vivifiante. Il faut donc retrouver Jésus crucifié ! Il 
faudra voir comment le Christ, Lui, a vécu ces sept effacements … en union effective avec nous pour effacer les 
fautes de notre participation au péché originel… ainsi que les choix d’ébranlement profond qui en ont résultés. 

1er effacement – Jésus s’efface dans l’amour du sépulcre (choix de repli). 
Le Verbe de Dieu s’est totalement donné à nous dans le premier instant. Et nous n’hésitons pas à dire 

que le Verbe de Dieu vient, non pas trans-substantier, ni trans-actuer, mais trans-unifier notre première cellule. 
Dans le premier instant, quand nous avons commencé d’exister, le Verbe de Dieu était, pour ainsi dire, plus 
notre « un » d’éternité que notre propre unité substantielle…. A partir du moment où nous sommes laissés à 



nous-mêmes pour vivre de l’accueil de ce Don, lorsque ce Don ne détermine plus du tout l’accueil dans l’amour 
du « oui » éternel, il se crée en nous une immense nostalgie jusqu’à ce que nous rentrions à nouveau dans la 
subsistance mystique dans le Verbe, en pleine lumière…  Il est évident qu’alors nous avons pu faire, dans cette 
dimension de l’amour, un choix d’amour ou un choix de repli… Nous … en sommes responsables. Nous avons 
décidé de nous replier sur nous pour garder le peu que nous avions, c’est à dire la mémoire que nous en avons, 
c’est un peu comme le 1er cri de révolte d’amour contre Dieu, qui est possible. Notre liberté est originée là ! 
Le Christ incarné a donné sa vie, Il est rentré dans le Sépulcre dans cet état où l’Amour vivant et palpitant de 
son cœur ne pouvait plus battre dans Sa chair. Il faut retrouver notre cœur et de là rejoindre le Verbe de Dieu 
dans le Sépulcre qui, librement, vit cet état de repliement du Corps de l’homme dans le tombeau, en attendant 
tout de l’Autre, dans une attitude d’accueil d’Amour. Il attend la Résurrection. Le Don que Jésus a fait de Lui-
même a été si loin qu’il ne lui reste plus que cet effacement absolu du Sépulcre, cette attitude d’accueil qui est 
une attitude fondamentale d’Amour, et qui guérit et efface nos choix de repli. 

 

2ème effacement : du portement de croix au Golgotha (choix de néant). 
Au Golgotha ce sont les autres qui l’ont crucifié. Alors que dans le chemin de croix c’est Lui qui a fait le 
" travail " : Jésus est allé du Gabatha de Pilate jusqu’au Golgotha d’Adam, de la trahison jusqu’au péché 
originel. Jésus a fait ce travail du retour vers l’Un. Il porte le poids de tous ces éclatements de l’Un qui font 
qu’Il va vers Sa kénose( ‘kénose’ signifie : anéantissement) de manière à effacer toutes les responsabilités des 
libertés profondes du péché originel qui font que nous avons fait des choix de néant avant la naissance. … Une 
odeur de néant : nous nous sommes mis au service d’œuvres d’anéantissement. … Quand Jésus porte Sa croix, 
Il porte cette odeur d’insatisfaction qui est en nous parce que nous voudrions follement que tout soit beau…. 
Cette dimension en nous s’est éclatée dans des choix de néant, plutôt que, au contraire, dans des choix de force, 
d’élan pour la transformation de l’univers. Nous n’avons plus de forces, nous sommes anéantis… , nous 
n’avons plus de persévérance dans l’approfondissement de notre travail … dans la beauté… De la trahison qui 
est la nôtre actuellement Jésus revient au Golgotha d’Adam, pour qu’il y ait cet effacement des choix de néant 
que nous avons faits dans la période embryonnaire ou dans l’enfance. Si nous avons l’impression d’être un 
traître à nous-mêmes c’est que nous sommes anéantis dans la splendeur… De la lâcheté de Pilate à celle 
d’Adam, un effacement complet ! Jésus s’est complètement effacé ! Au lieu de faire quelque chose de 
splendide. Il a fait quelque chose qui a transformé la démarche inversée de l’homme. Il a transformé la nature 
en la rendant belle par Son anéantissement et par ses retrouvailles avec le Dieu unique. Dieu est un ! C’est pour 
cela qu’à la fin du chemin de croix Jésus a été dépouillé de tous ses vêtements, Il s’est laissé clouer, à nu ! 
Plonger nos choix de néant originels dans son Effacement messianique les guérit, les transforme en force 
créatrice du Monde Nouveau.  

 

3ème effacement : Gethsémani voile Jésus d’Angoisse (choix de vide). 
Après nos 1ers instants de plénitude de vie à la fois temporelle et éternelle, a pu apparaître en nous une 
angoisse : car nous avons pu faire ce choix du vide qui peut être volontaire ou tenir à un péché personnel ou 
tenir aussi à une conséquence du péché originel (en fait cela tient aux deux). Quand Jésus est dans l’angoisse de 
Gethsémani quand Il renonce à cette plénitude de vérité, c’est cette angoisse du vide, cette anarchie du 
mensonge qu’Il assume, qu’Il efface. Ce choix du vide, ce choix du chaos est un péché personnel. Ce choix de 
vide, Dieu le permet : pour qu’il y ait cette soif de revenir à la recherche de la vérité. Mais nous pouvons rester 
dans ce choix de vide et de chaos comme le font la plupart des hommes. Pourtant ce serait facile, simple et bon 
et cela nous donnerait une autonomie, une sécurité, nous rendrait libres dans la Vérité et le roc de l’Un. Jésus a 
ressaisi pour nous cette angoisse du vide, cette anarchie du mensonge en Lui dans l’agonie de Gethsémani. Il a 
effacé en Lui cette plénitude de vérité pour traverser tous les choix de vide qui sont en nous, pour les vivre avec 
nous, pour les faire revenir à cette soif toute pure de l’intelligence divine, librement.  Reprendre Jésus à 
Gethsémani, Le contempler, relire le texte de saint Luc où nous voyons l’angoisse totale de Jésus avant qu’on 
ne l’arrête et qui fait jaillir son Sang. Retrouvant cette angoisse, nous traverserons la nôtre et, avec Lui, 
miraculeusement, surnaturellement, théologalement, nous retrouverons les voies d’accès à la reprise de notre 
choix initial … Au lieu d’être un empêchement, l’angoisse devient un calice qui s’élève et nous permet de 
nous élever dans la recherche de la vérité. 

 



4ème effacement : Jésus s’efface devant ses disciples (choix de nuit). 
Jésus a lavé les pieds de ses disciples, Il se fait serviteur ! A l’Eucharistie Jésus s’efface du point de vue de 
l’autorité et Il … rend pur notre zèle intérieur. Jésus a lavé les pieds de ses disciples. En faisant cela Il s’est 
effacé ; alors c’est l’action de grâces ! Sa ferveur a consisté à rendre pur notre zèle intérieur. L’autorité du 
Serviteur vécue dans cet effacement pour retrouver notre autorité initiale : cette responsabilité que nous avons 
vis-à-vis de la création. C’est avec une très grande ferveur, un zèle pur et bouillonnant que nous pouvons, grâce 
à Jésus qui nous lave les pieds, retrouver cette autorité initiale que nous reprenons,dans notre Unité d’innocence 
servante avec Lui, sur l’univers. Nos choix nocturnes et ténébreux nous désunissent des hommes, nous 
désolidarise de l’unité avec la création. Il y a comme une dispersion de la nature, du monde animal, comme une 
espèce de guerre entre les vivants. C’est pour cela que Jésus a choisi cet effacement de son autorité en s’effaçant 
devant ses disciples dans le lavement des pieds. Serons-nous, des pieds jusqu’à la tête, serviteurs et amis, 
sommes-nous ses disciples oui ou non ? 

5èeffacement : Il s’efface devant l’autorité religieuse (choix de mort). 
Jésus s’est effacé dans son autorité religieuse face au Sanhédrin. Comme nous nous effaçons devant la 
synarchie du nouveau sanhédrin des " illuminati " : l’Eglise s’efface car elle est au service de l’homme, au 
service de la grâce : Elle ne cherche pas à dominer. Elle ne veut pas de théocratie, ni du fanatisme occulte ni du 
fanatisme ouvert. « Aimez-vous les uns les autres comme je vous ai aimés ». Il nous a aimés en livrant Sa vie, en 
ne voulant pas dominer. Cet effacement est magnifique ! Or, si notre vie intérieure est  éclatée c’est parce que 
nous ne renonçons pas au pouvoir de l’âme. Tous ces pouvoirs perdus de notre âme, nous essayons de nous les 
réapproprier, sans passer par l’adoration, en passant par nous-mêmes, sans passer non plus par la rédemption. 
C’est tout le contraire de l’effacement de Jésus devant l’autorité religieuse. Jésus reprend cet éclatement de 
l’âme qui a fait des choix de pouvoir humain, dès le premier instant, tellement marquée qu’elle fût par cette 
« image et ressemblance de Dieu », par cette vie divine, cette puissante source d’animation à la fois éternelle et 
temporelle acquise, qu’elle a pu faire un choix de vie humaine. Nous pouvons également, dès le premier instant, 
faire un choix de vie surnaturelle. Comme nous avons perdu la vie divine nous pouvons choisir de la retrouver. 
C’est le choix de la sainteté. Mais nous pouvons aussi faire des choix de mort. Cet éclatement de l’innocence 
divine de notre autorité intérieure, au niveau de l’âme a quelque chose de très fort !  C’est pourquoi il faut 
savoir renoncer au pouvoir de notre âme car notre revendication est scellée dans le péché. Nous devons donc 
prendre Jésus qui s’efface, qui renonce à Sa vie intérieure, qui s’efface dans Sa vie intérieure et qui donne Sa 
vie. Celui qui veut aimer doit donner sa vie, il doit donner son âme, il doit renoncer à sa vie, il ne doit pas faire 
de sa vie une revendication, un droit que l’on se donne pour retrouver un pouvoir perdu. Il faut sentir que Jésus 
renonce en nous à ce pouvoir. Pour nous permettre de retrouver le pouvoir spirituel qui est le pouvoir de donner 
sa vie, le pouvoir d’aimer. Notre vie est là pour que nous puissions aimer, c’est tout, pas pour retrouver ce don 
initial de la vie mais pour que nous puissions faire de notre vie un don, en acceptant la mort du vieil homme ! 

 

6ème effacement : le coup de lance (choix d’isolement, endurcissement). 
Jésus s’est effacé Lui-même de son corps pour que son corps puisse redonner le Verbe de Dieu à tous ses 
membres. Jésus a non seulement livré sa vie mais Il s’est effacé en sa vie jusqu’en dehors de son corps de 
manière à ce que son corps puisse vivifier les blessures du cœur, vivifier tout le corps communautaire, tous les 
corps humains, tous les cœurs humains, toute la communauté humaine. A cause de nos choix initiaux, à cause 
de nos peurs, de nos angoisses, de nos blessures, à cause du syndrome des blessures parentales, à cause des 
atavismes, nous nous sommes coupés des autres, de la famille, de nous-mêmes, de notre père, du corps 
mystique, nous nous sommes coupés de notre filiation. Nous nous sommes coupés, dans un sens, de la paternité 
et de la maternité. Cette coupure d’avec le corps mystique cellulaire fondamental de l’humanité, nous la 
voyons dans sa mort : Jésus ouvre son cœur et devient notre Père. Il s’efface dans son humanité pour devenir 
notre Père dans la communauté. Il devient le Père du Corps mystique du Christ. Il devient l’Epoux du Corps 
mystique du Christ, Il devient la mère, l’engendrement et la naissance du Corps mystique du Christ, Il devient 
les trois ensemble : l’eau, le sang et l’Esprit Saint sortent de Son cœur ! Cet effacement humain est 
l’effacement … des retrouvailles avec l’enfance absolue de tous. Retrouver ici notre lien avec cette enfance 
retrouvée de tous dans notre cœur. Jésus nous invite à partager avec lui, dans la blessure de Son cœur, cet 
effacement de Jésus qui nous permet de nous reprendre dans tous les pardons que nous n’avons pas donnés à 
notre mère, à notre père, dans toutes les trahisons de nous-mêmes par rapport à la paternité  à la maternité, par 
rapport à notre identité. La blessure du cœur joue ici un rôle d’une très grande importance : voir, saisir, toucher, 
embrasser, s’abreuver à la Blessure du Cœur de Jésus ! Cette blessure du Cœur de Jésus, nous l’embrassons, 
nous nous en imprégnons, nous nous en imbibons, nous en devenons la source, le lieu, le temple. Jusqu’à ce que 



nous ayons retrouvé l’attention à l’unité d’innocence, cette unité totale avec nos parents, avec toute l’humanité 
qui nous a engendré et avec toute la communauté. Pour devenir miséricordieux, avec la Blessure du Cœur de 
Jésus, de cette miséricorde qui nous lie les uns aux autres ! 

7ème effacement : Crucifixion – Mort sur la croix  (choix du temporel). 
Effacement qui vient laver notre existence vivante jusque dans la dimension religieuse en nous, dimension de 
l’adoration,  de notre dépendance vivante et libre vis-à-vis du Créateur. Adorer jusqu’à ce que, remettant notre 
vie sous cette dépendance amoureuse, nous soyons attirés par lui. Quand nous touchons cette attraction de l’Etre 
Premier sous la dépendance de son acte créateur actuel, nous touchons quelque chose de cet effacement de  
Jésus Crucifié qui va « vers le Père ». Jésus n’est pas du tout mort parce qu’on l’a crucifié : Jésus est mort 
parce qu’Il adore le Père et qu’il L’aime pour nous ! C’est cette adoration de Jésus qui a arraché son âme de 
son corps sur la Croix. Il fallait que son corps reste sur la Croix pour qu’il y ait cet effacement qui permette la 
naissance de son corps mystique jusqu’à la Jérusalem Céleste. Contempler Jésus sur le Saint Suaire, regarder un 
crucifix de la manière la plus réaliste possible, de façon à être le plus proche de ce que la Vierge Marie avait 
sous les yeux, de ce que saint Jean avait sous les yeux, de ce que Joseph d’Arimathie voyait au moment de la 
Mort sur la croix, faire cet effort : c’est l’Esprit Saint qui nous le demande, c’est le Consolateur qui nous le 
demande. Entrer dans ce qui habite intérieurement Jésus Crucifié : A l’intérieur de Lui-même, c’est Dieu qui 
crée tout ce qui existe. C’est ce visage là qu’Il prend pour que nous touchions Dieu qui crée toute chose. Alors 
nous rejoignons notre dépendance à Son acte créateur sur nous avec un Amour divin et efficace. Mais il faut 
passer par ce Visage pour retrouver en nous un choix d’éternité, ce choix que nous avons pu quitter  dans 
l’éclatement de notre unité d’origine. … Pour Dieu, pour le Christ, l’Amour est substantiel donc tous les 
instants sont absorbés dans un instant éternel d’Amour ; alors nous rentrons dans la durée de l’Amour qui est 
extra spatio-temporel. [« Ex tou kosmou étè ! » : Vous êtes arrachés hors de ce monde cosmique ! dit le livre de 
l’Apocalypse). Il y a eu en nous aussi ce choix du temporel, qui s’origine dans notre éclatement de l’Unité 
d’innocence, dès avant notre naissance. Revivre cette Paternité vivante de Dieu pour pouvoir retrouver cette 
attention à l’Union, ici, dans cette dimension du choix de l’éternité qui nous envahit en Jésus crucifié.  
 

 

4/ Exercice d’AGAPE PNEUMATO-SURNATURELLE n°3 : 
Repentir mondial de Rédemption dans le Recueillement 

de ma liberté divine retrouvée en Marie. 

 
L’idée de cet exercice est le suivant : nous avons pris conscience de la 
différence entre nos choix originels et ceux corédempteurs de l’Immaculée 

Conception.  

 

1/ Nous reprenons l’exercice final de notre agapè 15 pour que le relief en 
soit plus saisissant lorsque vécu en communion vivante avec ce qui a été 

réalisé dans la Conception Immaculée de Marie.  

2/ Nous écoutons avec Elle Jésus en son Effacement nous confier l’Humanité 
ouverte comme un seul Jean à nous confié : voici ton fils ! et … DANS CET 
ETAT, nous  revivons avec Marie sa prière de Repentir universel mondial 

au pied de la Croix au nom de tous, puisque Jésus en son Effacement nous 
a dit de la recevoir chez nous dans ce qu’elle est, dans ce qu’elle vit.  
 
Nous laisser peu à peu apprivoiser par la Mémoire de l’Immaculée Conception, et revenir progressivement dans 
son nid de force et de Lumière. Prière conçue sous la forme d’une prière de désir de vivre cette Absolution 
originelle avec Elle et comme Elle, portée par l’amour du cœur abandonné à l ‘action paternelle de Dieu, prière 



d’attente et de disponibilité silencieuse, laissant s’évoquer les mots justes qui attirent ce recueil à notre mémoire 
amoureuse naturelle, recueil pacifique reçu et conservé depuis notre origine…   
Cinq lumières à allumer à faire succéder en continuité, chacune ne durant qu’une minute : 15 secondes 
pour la prier et la désirer, 30 secondes d’attention-accueil et 15 secondes pour la transformation libre au-
dedans de nous pour brûler ce qui lui est contraire en notre profondeur d’enfant blessé : 
 
* Oui ! Avec l’Immaculée Conception, Je choisis de vivre et communiquer la vie de plénitude reçue de ma 
liberté primordiale ! Je dis « Oui ! » au mouvement éternel de louange vitale qui s’est joint à moi comme 
dans une petite goutte de sang ! (faire intérieurement 3 ou 4 actes intérieurs de liberté retrouvée venue d’En-
haut comme si c’était au premier instant,  à partir de rien !). 
 OUI, J’accepte ce que je suis : conçu  comme un  mouvement éternel de louange vivante incarnée dans 
mon OUI. (faire intérieurement 3 ou 4 actes intérieurs de recueil en ma louange vitale de mon Oui spirituel 
venu d’En-haut) comme une joyeuse louange de gratitude, royale et  enfantine en cette rencontre 
transparente au fond de moi entre l’univers et la l iberté découverte de mon esprit) 
 
* Oui ! Avec l’Immaculée Conception, Je choisis de vivre et communiquer la vie de plénitude reçue de ma 
liberté primordiale ! Je dis « Oui ! » au mouvement éternel de gloire silencieuse qui jaillit de moi comme 
dans une petite goutte de sang ! (faire intérieurement 3 ou 4 actes intérieurs de liberté retrouvée venue d’En-
haut comme si c’était au premier instant,  à partir de rien !). 
 OUI, J’accepte et reçois ce que je suis : conçu  comme un mouvement éternel de gloire silencieuse 
incarnée dans mon OUI, (faire intérieurement 3 ou 4 actes intérieurs de recueil en cette gloire silencieuse de 
mon Oui venu d’En-haut) comme une admiration surprise, étonnée, et fortif iante du désir de prolonger la 
beauté inépuisable de toute vie) 
 
* Oui ! Avec l’Immaculée Conception, Je choisis de vivre et communiquer la vie de plénitude reçue de ma 
liberté primordiale! Je dis « Oui ! » au mouvement éternel de la simplicité totale et de la  pureté de mon 
regard - pureté du face à face-  qui me fut donné comme dans une petite goutte de sang ! (faire 
intérieurement 3 ou 4 actes intérieurs de liberté retrouvée venue d’En-haut comme si c’était au premier 
instant,  à partir de rien !). 
 OUI, J’accepte et reçois ce que je suis : conçu  comme un mouvement éternel de la simplicité totale et de 
la pureté de mon regard - pureté du face à face  incarné dans mon OUI, (faire intérieurement 3 ou 4 actes 
intérieurs de recueil en cette gloire silencieuse de mon Oui venu d’En-haut) comme illuminé par la 
Transparence du Verbe dès l’instant de ma survenue à l’existence) 
 
* Oui ! Avec l’Immaculée Conception, Je choisis de vivre et communiquer la vie de plénitude reçue de ma 
liberté primordiale! Je dis « Oui ! » au mouvement éternel de la lumière intérieure vivante  – qui commença 
ma vie dans une petite goutte de sang ! (faire intérieurement 3 ou 4 actes intérieurs de liberté retrouvée venue 
d’En-haut comme si c’était au premier instant,  à partir de rien !). 
 OUI, J’accepte et reçois ce que je suis : conçu  comme un mouvement éternel de la lumière intérieure  
vivante  incarnée dans mon OUI, (faire intérieurement 3 ou 4 actes intérieurs de recueil en cette gloire 
silencieuse de mon Oui venu d’En-haut) comme Source de mon Temps et de mon élan de liber té 
originelle toute consentante à la Lumière) 
 
* Oui ! Avec l’Immaculée Conception, Je choisis de vivre et communiquer la vie de plénitude reçue de ma 
liberté primordiale! Je dis « Oui ! » au mouvement éternel de divine onction totale d’amour  – de bonté 
messianique unitive–  qui m’appela à la vie dans une petite goutte de sang ! (faire intérieurement 3 ou 4 
actes intérieurs de liberté retrouvée venue d’En-haut comme si c’était au premier instant,  à partir de rien !). 
 OUI, J’accepte et reçois ce que je suis : conçu  comme un mouvement éternel de divine onction totale  
d’amour – de bonté messianique unitive  incarnée dans mon OUI, (faire intérieurement 3 ou 4 actes 
intérieurs de recueil en cette gloire silencieuse de mon Oui venu d’En-haut) comme l’émanation d’une 
heureuse rencontre de toute l’humanité en moi, dans  la paternité créée de mes parents affinée comme 
de l’huile à la Paternité incréée du Dieu vivant/ ) 
 
* Oui ! Avec l’Immaculée Conception, Laisser s’unir ces cinq touches délicates.  ‘Voici ta Mère’, 
avec Elle, sois tout aux torrents de ces instants corédempteurs d’amour divin, sois avec tous : un 
germe vivant et libre d’amour de l’autre, amour hors de soi, don en plénitude, plénitude reçue et 
communiquée  à tous gratuitement. Jésus élevé et ouvert nous en fait les dispensateurs. En disant : 
« Pardon, Mon Dieu, si nous T’abominons : nous ne s avons pas ce que nous faisons… 
Pardon, Mon Dieu, pour ce Scandale universel du mon de : délivre nous de l’esprit de Satan… 
Pitié, Mon Dieu, si nous Te fuyons de partout : don ne nous le goût des Noces de l’Agneau »  

 


